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sa vigilance ; il animait par ses talents propres l'essor de 

l'Académie. On discutait sur la forme des fauteuils acadé­

miques. Quelqu'un proposa de figurer une lyre dans le dos­

sier de chaque siège: Gardons-nous en bien, dit Yerninac ; 

il ne faut pus qu'un académicien se mette la lyre à dos. Deux 

séances publiques furent présidées par lui. Dans la première, 

il lut un précis historique du rétablissement de l'Allienée ; 

dans la seconde, le docteur Marc Antoine Petit lui dédia la 

première épître de son Essai sur la médecine du cœur. 

En des assemblées particulières, Yerninac offrit à l'Aca­

démie une Epître d'IIéloïsc à Abeilard, nouvellement traduite 

de l'Anglais de Pupe ( Paris, impr. de L. G. Micbaud, 1813, 

in 8°). La traduction de Yerninac est en vers, et se tient plus 

près du texte que celle de Colardeau, qui n'avait fait qu'une 

très libre imitation. Verninac, après ce travail, communi­

qua encore à l'Académie un poème sur les Jardins de Chantilly, 

et un Voyage à la côte de Troie. Il avait publié, en 178G, une 

Oraison funèbre de Louis-Philippe, duc d'Orléans, et, en 1790, 

des Recherches sur les cours et les procédures criminelles d'An­

gleterre, extraites des commentaires de Dlahslone sur les lois 

anglaises (Paris, in-8°). Ce dernier ouvrage est une compi­

lation. En 1787, il avait publié un Recueil de poésies fugitives 

(Paris, in-12), dans lequel sans doute se trouvaient les pièces 

par lui envoyées aux almanachs littéraires. 

Mais une production plus importante pour rétendue et 

pour le sujet, c'est la Description physique et politique du dé­

parlement du Rhône ; Lyon, impr. de Ballanche et Barrel, an 

IX, in-8° de 127 pages. L'auteur n'avait pas habité quinze 

mois le département dont il ne craignait point de publier la sta­

tistique, mais quoique son livre ne soit qu'une esquisse rapide 

et légère, il témoigne cependant d'un certain esprit d'analyse, 

et renferme des données fort utiles pour apprécier la situation 

du département du Rhône, au sortir de la tourmente révo­

lutionnaire. Après la description physique du département 

du Rhône, Yerninac aborde l'histoire naturelle, parle des 


